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Description de deux Curculionides nouveaux 
de la faune française [Col.] 

par À. Hustache. 

Ceuthorrhynchus Pueli, n. sp. (9). — Taille et faciès de C. rus- 
ticus Gy 11 h., mais en différant à première vue par son prothorax à 
ponctuation tine et superficielle et à bord antérieur épaissi, eu forme 
de bourrelet lisse. 

Ovale, noir; dessous à squamules blanchâtres, grandes, peu serrées; 
dessus à squamosité brune parsemée de quelques squamules grisâtres. 

Rostre noir, un peu luisant, glabre, fort, médiocrement courbé, de la 
longueur du prothorax, entièrement ponctué et sillonné latéralement 
à la hase. 

Antennes grêles, testacées, avec le scape et la massue rembrunis; 
scape renilé au sommet; funicule de 7 articles; le premier trois fois 
aussi long que large et presque aussi épais au sommet que l’extrémité 
du scape; le deuxième beaucoup moins épais que le 1 er . mais aussi 
long; les 3 e et 4 e encore du double aussi longs que larges; les trois 
derniers globuleux; massue oblongue, entièrement pubescente, à peine 
aussi longue que les 4 articles précédents. 

Tète ponctuée, à squamules peu serrées; front plan; verte \ nette- 
ment caréné; yeux ronds, grands, peu saillants. 

Prothorax un peu moins long que large à la base, largement mais 
peu fortement resserré derrière le bord antérieur, qui est relevé et 
épaissi en forme de fin bourrelet lisse; bords latéraux élargis derrière 
leur milieu, où se montrent plusieurs tubercules dont fun plus sail- 
lant, et de là faiblement resserrés vers la base; base fortement Insi- 
nuée et finement relevée; un fin sillon médian interrompu en son 
milieu; disque à ponctuation serrée, ruguleuse, mais peu profonde, 
et couvert de squamules petites brunes, éparses. Écusson triangulaire, 
squamulé. 

Élytres plus larges à la base que le prothorax; calus huméral peu 
saillant, fortement tubercule; bords latéraux un peu élargis au delà 
des épaules, faiblement convergents vers le sommet, où ils sont sépa- 
rément arrondis; subplans; stries assez fortes, obsolètemeut ponc- 
tuées, les externes avec quelques squamules blanches; interstries 
plans, 3 fois aussi larges que les stries; les six premiers granulés- 
rides, les 4 e , et 6 e ayant de plus quelques tubercules vers le sommet, 
les suivants entièrement et fortement tuberculés, particulièrement 
dans la région du calus huméral; tous les interstries couverts de 
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squamnles allongées, brunes, peu serrées, et d<* quelques autres 
grisâtres, éparses. 

Pattes fortes, squamulées, à ponctuation grosse et serrée; fémurs 
claviformes, tous avec une forte dent triangulaire; tibias noirs; tarses 
bruns de poix, pubescents, à dernier article fortement spongieux en 
dessous; ongles dentés. 

Dessous noir, ponctué, à squamuies blanchâtres, grandes, peu 
serrées. 

Pygidium noir, entier, rugueux, squnmulé. 

Long. 5 mil] . emiron. 

Pyrénées-Orientales : Bourg-Madame. Un exemplaire (ma col- 
lection). 

Cette espèce, voisine de C. rusticm G >11. par sa taille, sa forme, 
son revêtement et les tubercules latéraux de ses ély très, s’en distingue 
cependant facilement par son prothorax moins fortement resserré der- 
rière le bord antérieur qui est aussi moins relevé et de plus épaissi, 
sa ponctuation beaucoup moins profonde, presque superficielle ; les 
ély très sont de plus un peu élargis vers les épaules et offrent dans 
leur ensemble une, forme moins parallèle, plus triangulaire. 

Dédié à notre collègue, M. L. Ptel, a qui je dois la connaissance de 
cette espèce et qui m’a généreusement abandonné cet unique exem- 
plaire. 

Bagous (Helmidomorphus) denticulatus, n. sp. — Noir, en- 
tièrement couvert de petites squauiules terreuses; antennes, tibias et 
tarses entièrement testaeé clair. 

Bostre noir, épais, cylindrique, faiblement courbé, presque aussi 
long que le prothorax, le dessus â ponctuation très line, serrée à la 
base, très éparse au sommet, glabre et un peu brillant. 

Antennes insérées vers le milieu du rostre, testaeé clair, glabres, â 
l'exception du tiers apical de la massue qui est imperceptiblement 
feutré; seape médiocrement renllé au sommet; 1 er article court, aussi 
long que large; le 2 e étroit à sa base, presque aussi épais à son 
sommet que le premier et deux fois aussi long que lui; les M 1 , 4 e et 5 e 
égaux, aussi longs que larges, les suivants courts, serrés, progressi- 
vement plus épais; massue allongée, étroite et un peu renllée au delà 
du milieu, aussi longue «pie les 4 articles précédents. 

Tête noire, ponctuée, très finement sillonnée en son milieu. 

iTothorax un peu plus large que long, peu resserré derrière le bord 
antérieur, et présentant sa plus grande largeur vers son tiers anté- 
rieur; bords latéraux légèrement arrondis dans leur tiers antérieur et 
convergents recliliuéairement mais faiblement dans leurs deux tiers 
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basilaires; base presque rectiligne, notablement plus large que le bord 
antérieur; dessus presque plan et entièrement couvert d’une granula- 
tion line et serrée. Écusson petit, arrondi, noir, granulé. 

Ély très plus larges à la base que le prothorax dans sa plus grande 
largeur; épaules saillantes, largement arrondies; bords latéraux nette- 
ment sinués derrière l’épaule, parallèles dans leurs deux tiers anté- 
rieurs, brusquement et fortement rétrécis dans leur dernier tiers, 
anguleux au sommet; calus apical un peu saillant; stries à points 
larges, peu profonds, et d’un diamètre égal à l’intervalle qui les 
sépare; interstries peu convexes, le 1 er très rétréci au sommet où il 
se réunit au II e , en formant un angle un peu aigu, entourant une 
petite fossette; les 3 e et 9 e un peu élevés à leur sommet. Dessus peu 
convexe sur la partie antérieure, brusquement déclix e à 4 3° sur le 
dernier tiers; entièrement couvert d’une granulation fine, serrée, 
analogue à celle du protliorax. 

Pattes testacées avec les genoux foncés, squamulées. Tibias Insinués 
avec, en dessous, 6-8 denticules très nets; de longs poils fins émer- 
gent de la base de ces denticules; quelques poils se montrent encore 
en dessus vers le sommet des tibias. Tarses testacés, allongés; 1 er ar- 
ticle pyriforme, 2 e une fois et demie aussi long que le I er , le 3 e 
presque une fois et demie aussi long que le 2 e ; l’unguiculaire aussi 
long que les 3 précédents réunis; tous avec quelques longs poils fins 
au sommet. 

Longueur 3,5-4 mill. 

Camargue : Saintes-Maries-de-la-.Mer (Bouches-du-Rhône). 

Types : 2 exemplaires dans la collection de M. L. Puel, l dans la 
mienne. 

Sa massue antennaire glabre range cette espèce parmi les llelmido- 
morphus ; l’allongement de ses tarses la rapproche de B. rotundicollis 
B o h. ; toutefois elle se distingue aisément de ce dernier par son pro- 
thorax notablement plus dilaté antérieurement et moins resserré 
derrière le bord antérieur, sa massue antennaire étroite et glabre; 
ses élytres ont les épaules plus saillantes et plus arrondies, le calus 
apical moins marqué, leur sommet n’est pas renflé; les tarses sont 
beaucoup plus allongés, plus étroits, les denticules des tibias plus 
forts, etc. Sa grande taille la sépare à première vue des autres Hel- 
midomorphus. 

Comme l’espèce précédente, cette espèce m’a été communiquée par 
notre obligeant collègue M. L. Puel, dont les actives et intelligentes 
recherches en Camargue ont amené la découverte de nombreuses 
formes intéressantes. 




